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Résume 

La présente étude a pour objectif de mener une enquête sur l’évaluation des impacts sociaux des inondations dans le territoire de Mobayi-

Mbongo (Nord-Ubangi), en République démocratique du Congo. La méthode d’échantillonnage stratifié probabiliste a été utilisée. L’âge 

médian de la population enquêtée est de 38 ans, avec un intervalle de confiance compris entre 35,5 et 43 ans. Parmi les personnes interrogées, 

46 % sont des femmes et 54 % des hommes. Concernant le niveau d’instruction, 19 % sont analphabètes, 28 % ont un niveau d’éducation 

primaire, 47 % un niveau secondaire, et 6 % un niveau universitaire. Sur le plan professionnel, 11 % sont agriculteurs, 2 % autorités locales, 

18 % enseignants, 4 % fonctionnaires, 3 % infirmiers, 14 % ménagères, 33 % pêcheurs, et 4 % sans emploi. Au niveau matrimonial, 99 % des 

répondants sont mariés et 1 % veufs. En ce qui concerne l’expérience professionnelle, 8 % ont plus de cinq ans d’expérience, tandis que 92 % 

ont entre un et cinq ans d’expérience. Enfin, 2 % des enquêtés participent à la construction de digues ou de barrages, alors que 98 % se déplacent 

temporairement vers des zones plus élevées en période d’inondation. 

Mots clés : Inondation, Changement Climatique, Mobayi Mbongo, Nord Ubangi 

Abstract 

The present study aims to conduct a survey on the assessment of the social impacts of floods in the territory of Mobayi-Mbongo (Nord-Ubangi), 

Democratic Republic of the Congo. A stratified probabilistic sampling method was used. The median age of the surveyed population is 38 

years, with a confidence interval ranging from 35.5 to 43 years. Among the respondents, 46% are women and 54% are men. Regarding the 

level of education, 19% are illiterate, 28% have primary education, 47% have secondary education, and 6% have a university education. In 

terms of occupation, 11% are farmers, 2% local authorities, 18% teachers, 4% civil servants, 3% nurses, 14% housewives, 33% fishermen, and 

4% unemployed. Concerning marital status, 99% of respondents are married and 1% are widowed. With respect to professional experience, 

8% have more than five years of experience, while 92% have between one and five years of experience. Finally, 2% of respondents are involved 

in the construction of dikes or dams, whereas 98% temporarily move to higher ground during flood periods. 

Keywords: Flooding, Climate change, Mobayi Mbongo, Nord Ubangi.
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1. Introduction  

L’inondation est un phénomène naturel aux conséquences 

dévastatrices, dont l’impact s’intensifie à mesure que les change-

ments climatiques accroissent la fréquence et la gravité des événe-

ments météorologiques extrêmes (UNISDR, 2017 ; Ngbolua et al., 

2014). 

Dans le territoire de Mobayi-Mbongo, situé en République 

démocratique du Congo (RDC), les inondations récurrentes consti-

tuent un problème majeur nécessitant une attention particulière. Cette 

étude vise à explorer les différentes dimensions de ce phénomène 

dans la région, en analysant ses causes, ses effets et les réponses lo-

cales mises en place pour y faire face. 

À l’échelle mondiale, les inondations sont devenues une pré-

occupation croissante en raison de l’urbanisation rapide et des dérè-

glements climatiques, touchant particulièrement des régions comme 

l’Asie du Sud-Est et l’Afrique subsaharienne (Fortin et al., 2018 ; 

Ngbolua et al., 2016). 

En Afrique, les inondations ont des conséquences graves sur 

les communautés, en aggravant la pauvreté, en détruisant les infras-

tructures et en perturbant les systèmes agricoles. En RDC — un pays 

déjà confronté à de nombreux défis socio-économiques et environne-

mentaux —, elles accentuent la précarité des conditions de vie et 

compliquent les efforts de développement (El-Jabi et al., 2016 ; Li & 

Jin, 2017 ; Nigatu et al., 2016). 

La présente étude se penche sur la situation spécifique du ter-

ritoire de Mobayi-Mbongo, en mettant en lumière les facteurs locaux 

et globaux qui contribuent à la récurrence des inondations. Elle pro-

pose également des recommandations visant à atténuer leurs impacts 

et à renforcer la résilience des communautés locales. 

L’objectif principal de cette recherche est de mener une en-

quête sur l’évaluation des impacts sociaux des inondations dans le 

territoire de Mobayi-Mbongo (Nord-Ubangi), en République démo-

cratique du Congo. 

2. Milieu, Matériel et Méthodes 

2.1. Description du milieu d’étude 

L’étude a été réalisée dans le territoire de Mobayi-Mbongo 

(latitude : 5°21’41’’ Nord ; longitude : 21°33’19’’ Est ; altitude : 300 

à 500 m au-dessus du niveau de la mer). Le territoire de Mobayi-

Mbongo (figure 1) est situé dans l’écorégion oubanguienne, un sous-

ensemble appartenant aux forêts congolaises du Nord-Est (Northeas-

tern Congolian Lowland Forests). Cette écorégion fait partie des 200 

écorégions terrestres prioritaires à l’échelle mondiale, connues sous 

le nom de « G200 » (Olson et al., 1998 ; PARAP, 2015). 

 
 

Figure 1. Carte administrative du territoire de Mobayi-

Mbongo, CAID, 2019 

 

2.2. Méthode 

 

L’étude a été réalisée dans le territoire de Mobayi-

Mbongo, conformément aux principes énoncés dans la Décla-

ration d'Helsinki. La méthode d’échantillonnage stratifié pro-

babiliste a été utilisée, comme décrite dans des travaux anté-

rieurs (Ngbolua et al., 2020 ; Djolu et al., 2021 ; Masengo et 

al., 2021). 

L’enquête a permis d’évaluer les impacts sociaux des 

inondations dans le territoire de Mobayi-Mbongo. Un ques-

tionnaire structuré a été administré aux participants (figure 

2.2), afin de recueillir les données suivantes : 

• Données sociodémographiques : sexe, âge, groupe 

socio-culturel, niveau d’études, profession, et statut 

matrimonial ; 

• Impact des inondations : effets perçus des inonda-

tions sur la vie quotidienne ; 

• Réponse aux inondations : stratégies d’adaptation 

mises en place par les communautés ; 

• Besoins en assistance : types de soutien recherchés 

par les populations locales ; 

• Suggestions d’amélioration : recommandations pour 

mieux gérer les inondations à l’avenir. 
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Les entretiens ont été réalisés en Lingala, langue lo-

cale, afin de faciliter la compréhension et garantir la précision 

des réponses des participants. 

La Figure 2. Donne la photo de terrain entrain d’enquêter 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 2. Photo de terrain entrain d’enquêter 

 

 

3. Résultat et Discussion 

3.1. Données sociodémographiques 

3.1.1. Répartition selon la Tranche d'âge 

Le tableau 3.1 donne la répartition des enquêtés selon la 

tranche d’âge 

 

Tableau 3.1. Tranche d'âge 

Variables Fréquence Pourcent 

Analphabète 19 19,0 

Primaire 28 28,0 

Secondaire 47 47,0 

Universitaire 6 6,0 

Total 100 100,0 

 

Les variables montrent que parmi les répondants, 19 % 

sont analphabètes, 28 % ont un niveau d'éducation primaire, 

47 % ont un niveau d'éducation secondaire, et 6 % ont un 

niveau universitaire. Cela représente un total de 100 

répondants, soit 100 % de l'échantillon. 

 

3.1.2. Répartition selon la profession 

Le tableau 3.2 donne la répartition des enquêtés 

selon la profession 

 

Tableau 3.2. Profession 

Variables Fréquence Pourcent 

Agriculteur 11 11,0 

Autorité locale 2 2,0 

Enseignant 18 18,0 

Fonctionnaire 4 4,0 

Infirmier 3 3,0 

Ménagère 14 14,0 

Pêcheur 33 33,0 

Sans emploi 4 4,0 

Total 100 100,0 

 

Les variables montrent que parmi les répondants, 11 % 

sont agriculteurs, 2 % sont des autorités locales, 18 % sont 

enseignants, 4 % sont fonctionnaires, 3 % sont infirmiers, 14 

% sont ménagères, 33 % sont pêcheurs et 4 % sont sans 

emploi. Cela représente un total de 100 répondants, soit 100 

% de l'échantillon. 

 

3.1.3. Répartition selon l’état civil 

Le tableau 3.3 donne la répartition des enquêtés selon 

la profession 

Tableau 3.3. Profession 

Variables Fréquence Pourcent 

Marié 99 99,0 

Veuf 1 1,0 

Total 100 100,0 

 

Les variables montrent que parmi les répondants, 99 % 

sont mariés et 1 % est veuf. Cela représente un total de 100 

répondants, soit 100 % de l'échantillon. 

 

3.2. Caractéristiques liées à l’impact de l’inondation 

Le tableau 3.4 donne les caractéristiques liées à 

l’impact de l’inondation 

 

Tableau 3.4. Caractéristiques liées à l’impact de 

l’inondation 

Variables Fréquence Pourcent 

>5 ans 8 8,0 
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1-5 ans 92 92,0 

Total 100 100,0 

 

Les variables indiquent que parmi les répondants, 8 % 

ont plus de 5 ans d'expérience, tandis que 92 % ont entre 1 et 

5 ans d'expérience. Cela représente un total de 100 répondants, 

soit 100 % de l'échantillon. 

 

3.3. Caractéristiques liées aux solutions 

Le tableau 3.5 donne les caractéristiques liées aux so-

lutions 

Tableau 3.5. Caractéristiques liées aux solutions 

Variables Fréquence Pourcent 

Construction de 

digues ou de bar-

rages 

2 2,0 

Déplacement tempo-

raire vers des zones 

plus élevées 

98 98,0 

Total 100 100,0 

 

Les variables montrent que parmi les répondants, 2 % 

sont impliqués dans la construction de digues ou de barrages, 

tandis que 98 % se déplacent temporairement vers des zones 

plus élevées. Cela représente un total de 100 répondants, soit 

100 % de l'échantillon. 

 

3.4. Test de normalité 

Le tableau 3.6 donne le Test de normalité 

Tableau 3.6. Test de normalité 

 

 Kolmogorov-Smirnova Shapiro-Wilk 

Statistic df Sig. Statistic df Sig. 

Âge 0,155 100 0,000 0,944 100 0,000 

 

Les tests de normalité pour l'âge montrent que la dis-

tribution des données ne suit pas une loi normale. En effet, le 

test de Kolmogorov-Smirnov donne une statistique de 0,155 

avec une valeur p de 0,000, et le test de Shapiro-Wilk affiche 

une statistique de 0,944 avec une valeur p de 0,000. Ces va-

leurs p inférieures à 0,05 indiquent que les données sur l'âge 

ne sont pas normalement distribuées. 

 

 

3.5. Rapport Impact et Sexe  

Le tableau 3.7 donne le rapport entre l’Impact et le sexe 

Tableau 3.7. Rapport Impact et Sexe 

 

 

 Impact Total 

>5 ans 1-5 ans 

Sexe 

Féminin 
n 1 45 46 

% (12,5) (48,9) (46,0) 

Masculin 
n 7 47 54 

% (87,5) (51,1) (54,0) 

Total 
N 8 92 100 

% (100,0) (100,0) (100,0) 

χ2 : 3,929           p: 0,047  

 

La proportion des sujets ayant subi plus d’impact 

d’inondation est observable du côté de ceux du sexe masculin. 

La différence est statiquement significative entre le sexe et 

l’impact de l’inondation. (p<0,05). En effet, les données mon-

trent la répartition par sexe et par durée d'impact (>5 ans et 1-

5 ans). Parmi les femmes, 12,5 % ont un impact de plus de 5 

ans, tandis que 48,9 % ont un impact de 1 à 5 ans. Pour les 

hommes, 87,5 % ont un impact de plus de 5 ans et 51,1 % ont 

un impact de 1 à 5 ans. Le total des répondants est de 8 pour 

l'impact de plus de 5 ans et 92 pour l'impact de 1 à 5 ans. Le 

test du chi carré (χ² = 3,929, p = 0,047) révèle une différence 

statistiquement significative dans la répartition de l'impact en 

fonction du sexe. 

3.5. Rapport Impact et Etat civil  

Le tableau 3.8 donne le rapport entre l’Impact et l’état 

civil 

 

Tableau 3.8. Rapport Impact et Etat civil 

 

 Impact Total 

>5 ans 1-5 ans 

Etat civil 
Marié 

n 8 91 99 

% (100,0) (98,9) (99,0) 

Veuf n 0 1 1 
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% (0,0) (1,1) (1,0) 

Total 
N 8 92 100 

% (100,0) (100,0) (100,0) 

χ2 : 0,088             p : 0,77     

 

Le test du chi carré (χ² = 0,088, p = 0,77≥0,05) indique 

qu'il n'y a pas de différence statistiquement significative dans 

la répartition de l'impact en fonction de l'état civil. 

 

DISCUSSION 

Cette étude évalue les impacts sociaux des inondations 

à Mobayi Mbongo, en République Démocratique du Congo 

(RDC). Les résultats montrent une diversité notable parmi les 

répondants. En ce qui concerne le niveau éducatif, 19 % sont 

analphabètes, 28 % ont un niveau primaire, 47 % un niveau 

secondaire et 6 % un niveau universitaire. 

Professionnellement, les pêcheurs (33 %) et les ensei-

gnants (18 %) prédominent, suivis de près par les agriculteurs 

(11 %). La majorité des répondants (99 %) sont mariés, et 92 

% ont entre 1 et 5 ans d'expérience professionnelle. 

Face aux inondations, 98 % des participants préfèrent 

se déplacer temporairement vers des zones plus élevées, ce qui 

révèle à la fois une capacité d'adaptation des communautés et 

un manque d'infrastructures adéquates pour faire face aux évé-

nements climatiques extrêmes. Ces résultats mettent en évi-

dence une population majoritairement jeune, diversifiée et 

confrontée à des défis éducatifs et infrastructurels importants. 

Cependant, El-Jabi et al. (2016) soulignent que les 

inondations affectent gravement les communautés en exacer-

bant la pauvreté, en détruisant les infrastructures et en pertur-

bant les systèmes agricoles en Afrique. Ils expliquent qu’en 

RDC, un pays déjà confronté à de nombreux défis socio-éco-

nomiques et environnementaux, les inondations aggravent la 

précarité des conditions de vie et compliquent les efforts de 

développement. Li & Jin (2017) confirment que ces effets sont 

particulièrement prononcés en RDC. Enfin, Nigatu et al. 

(2016) valident ces observations en soulignant l’impact dévas-

tateur des inondations sur les conditions de vie des commu-

nautés locales. 

Les travaux de Fortin et al. (2018) montrent que, dans 

le territoire de Mobayi Mbongo, les inondations récurrentes 

représentent un problème majeur nécessitant une attention ac-

crue. Ces chercheurs expliquent que cette étude vise à explorer 

les dimensions problématiques des inondations dans cette ré-

gion, en examinant leurs causes, leurs effets et les réponses 

locales face à ce défi. À l’échelle mondiale, Fortin et al. (2018) 

soulignent que les inondations sont devenues une préoccupa-

tion majeure en raison de l'urbanisation rapide et des dérègle-

ments climatiques, avec des régions comme l'Asie du Sud-Est 

et l'Afrique subsaharienne particulièrement vulnérables. 

De plus, la présence du barrage de Mobayi-Mbongo 

constitue un exemple pertinent. Bien qu'il présente des avan-

tages écologiques en réduisant la vitesse des cours d'eau et en 

atténuant l’érosion (Westbrook et al., 2006), il existe des in-

convénients tels que l’aggravation de l’incision du lit de la ri-

vière et la dégradation des rives (Malovoi et Adam, 2007 ; 

Ngbolua et al., 2022). 

En revanche, comme l'expliquent Miguez & Verol 

(2016), les inondations surviennent lorsque le débit du cours 

d'eau excède la capacité du lit mineur. Selon Ledoux et al. 

(2006) et Ngbolua et al. (2016), l’accumulation de biens et de 

personnes dans les zones inondables, ainsi que l’absence de 

dispositifs de protection efficaces, augmentent les risques 

d’inondations. Par ailleurs, la destruction du couvert végétal, 

qui ralentit normalement les ruissellements et protège contre 

l’érosion, contribue à l’aggravation des crues (Ledoux, 2006). 

Les impacts des inondations, comme le détaille Lindell 

(2013), affectent à la fois l'environnement et la société. Ils in-

cluent des dommages physiques tels que les blessures et la 

destruction des infrastructures, ainsi que des impacts sociaux 

tels que les perturbations économiques et psychologiques (Al-

drich, 2012 ; Baade et al., 2007 ; Ngbolua et al., 2015 ; Bolin 

et Stanford, 1991). Ces deux types d'impacts sont interconnec-

tés, comme le montrent Paxson & Waldfogel (2008) et Coon 

(2007). 

Il a été démontré dans la littérature que la végétation 

riveraine joue un rôle crucial dans la rétention du sol et la ré-

duction des ruissellements (OBV Saint-Jean, 2016 ; Réseau 

Environnement, 2014). La disparition de cette végétation en-

traîne l’érosion des sols et la sédimentation des cours d’eau 

(Fédération interdisciplinaire de l’horticulture ornementale du 

Québec, 2013). En outre, les milieux humides agissent, en pé-

riode de crue, comme des bassins de rétention naturels (Joly 

et al., 2008). Leur dégradation entraîne une perte de services 

écologiques essentiels, tels que la séquestration du carbone et 

la filtration de la pollution (Ouranos, 2017). 
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Enfin, la gestion des risques d'inondation nécessite une 

prise en compte des données climatiques actuelles et futures 

(Services Nouveau-Brunswick, 2022). L’aménagement du 

territoire doit également concilier développement humain et 

préservation des patrimoines naturels (Monulphe, 2023). Une 

approche intégrée et durable est donc essentielle pour atténuer 

les impacts des inondations et protéger les populations vulné-

rables 

 

CONCLUSION ET SUGGESTION 

 

Dans ce travail, il a été question d’évaluer les impacts 

sociaux des inondations dans le territoire de Mobayi Mbongo 

(Nord-Ubangi) en République Démocratique du Congo. 

À l'issue de cette étude, nous avons montré que : 

• L’âge médian de la population enquêtée est de 38 

ans, avec un intervalle de confiance de 35,5 à 43 ans. 

46 % sont des femmes et 54 % sont des hommes. En 

termes d’éducation, 19 % sont analphabètes, 28 % 

ont un niveau d'éducation primaire, 47 % ont un ni-

veau secondaire, et 6 % ont un niveau universitaire. 

• Concernant la profession, 11 % sont agriculteurs, 2 

% sont des autorités locales, 18 % sont enseignants, 

4 % sont fonctionnaires, 3 % sont infirmiers, 14 % 

sont ménagères, 33 % sont pêcheurs, et 4 % sont sans 

emploi. 

• 99 % des répondants sont mariés, et 1 % est veuf. 

• En termes d’expérience professionnelle, 8 % ont plus 

de 5 ans d'expérience, tandis que 92 % ont entre 1 et 

5 ans d'expérience. 

• 2 % des répondants sont impliqués dans la construc-

tion de digues ou de barrages, tandis que 98 % se dé-

placent temporairement vers des zones plus élevées 

en période d’inondation. 

Il serait pertinent d'examiner la répartition par taille des 

ménages, ainsi que l'impact socio-économique des inonda-

tions, notamment en termes d'emploi et de revenus. L'évalua-

tion des conditions de santé, de l'accès aux soins et de l'impact 

psychologique des inondations est également essentielle pour 

mieux comprendre les effets à long terme. 

De plus, l'analyse des mécanismes de soutien dispo-

nibles et de la distribution équitable de l’aide permettrait de 

mieux appréhender les besoins spécifiques de chaque groupe 

d’âge. Une approche globale et multidimensionnelle facilitera 

le développement d'interventions adaptées pour renforcer la 

résilience des populations affectées et favoriser leur récupéra-

tion post-crise. 
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